
Une victoire aussi douloureuse que précieuse

Le Biarritz Olympique a décroché non sans difficulté sa deuxième victoire en deux matchs à 
domicile contre une équipe de Béziers rajeunie et pourtant très valeureuse. Les conditions 
météorologiques n’ont rien arrangé alors qu’il faisait un grand soleil durant les trois quarts de la 
journée. Des pluies abondantes sont intervenues une à deux heures avant le match, de quoi nous 
offrir un duel de buteurs au premier acte, même si en revoyant le match à la télévision la 
rencontre n’était pas si fermée que la sensation le laissait paraître dans le stade. Les Biterrois 
profitaient tout d’abord de l’indiscipline des locaux pour ouvrir le score par l’intermédiaire de 
leur buteur Adrien Lattorre grâce à deux pénalités pour un score de six à zéro après une vingtaine
de minutes de jeu. Son homologue biarrot Gilles Bosch récompensait le travail de ses coéquipiers
qui avaient enfin remis la main sur le ballon, et donc le buteur basque va réussir ces trois 
tentatives pour donner un avantage pas forcément mérité à ses équipiers, un match nul à la pause 
aurait sans doute été plus équitable et si le buteur biterrois avait réussi un sans-faute au niveau du 
tir au but. Ceci dit, rien de très rassurant quand même car les Basques avaient l’appui du vent 
durant la première période donc avec trois unités d’avance avant le début du second acte, la 
différence n’était pas assez franche. Autre point noir durant le premier acte, une conquête en 
touche plus que moyenne avec trois ou quatre ballons perdus, plus des touches absolument 
inexploitables pour mettre son jeu en place. 

Au début de la segonde période, les visiteurs vont reprendre les commandes de la partie après une
succession de touche proche de la ligne basque qui se termina par un essai de pénalité accordé 
aux rouges et bleus, plus un carton jaune infligé au pilier gauche biarrot Guy Millar qui venait à 
peine de faire son entrée en jeu. Les Héraultais reprenaient donc les commandes du match 9 à 13.
Les locaux n’allaient pas tellement douter car grâce à un ballon porté rondement mené, le 
talonneur François da Ros allait inscrire le premier essai de son équipe pour reprendre l’avantage 
14 à 13, sauf que le marqueur de cet essai va se rendre coupable d’un coup de tête absolument 
inadmissible juste après sa réalisation. Il s’en suivit une bagarre avec un arbitrage vidéo qui 
aboutira au carton rouge, on ne peut plus logique, pour François da Ros mais aussi un seconde 
ligne de chaque côté va écoper d’un carton jaune dont le seconde ligne biarrot Joann Aliouat ainsi
que son vis-à-vis biterrois. En ce qui concerne l’auteur du coup de tête volontaire, il rigola 
presque de sa punition devant le nez de l’arbitre, pas malin ! Résultat des courses, pas de renvoi 
classique mais une pénalité on ne peut plus logique au milieu du terrain pour les visiteurs qui 
pouvaient immédiatement reprendre l’avantage, mais heureusement cette tentative échoua sur la 
transversale. Quelques minutes plus tard, les visiteurs vont tout de même reprendre l’avantage 14 
à 16 suite à une mêlée enfoncée en profitant de l’infériorité numérique des locaux. Les rouges et 
blancs vont alors réaliser le principal éclair de la partie avec à l’origine une longue passe de 
l’arrière Ximun Lucu pour son ailier Artru qui fixa remarquablement bien le dernier défenseur 
avant de décaler son centre à peine rentré en jeu, Ilian Perreaux dont l’entrée fut décisive pour le 
collectif biarrot, pas uniquement grâce à cette réalisation mais également grâce à un ou deux 
coups de pied très bien senti en fin de match pour occupé le camp adverse. Ces cinq longueurs de
retard pour les biterrois, 21 à 16 à un gros quart d’heure de la fin, ne les empêchaient pas de 
réagir et d'égaliser à 21 partout grâce à un essai de leur centre espagnol en bord de touche, Alvar 
Gimèno. Heureusement la transformation passa à côté des perches et le score restait de parité. 
Quelques minutes auparavant, les Biarrots se retrouvaient à 12 l’espace d’une minute ou deux 
avec le carton jaune infligé à leur guerrier canadien, Evann Olemsthad, qui avec son masque de 
guerrier, clin d'oeil à un ancien troisième ligne du club qui avait porté le même genre de masque 



durant une demi-finale européenne face au Munster en 2010. Sur le renvoi, les Biarrots alleaient 
récupérer le ballon et Ilian Pérreaux obligeait un centre biterrois à se mettre à la faute, et Gilles 
Bosch ne se faisait pas prier pour remettre son équipe en tête au tableau d’affichage à deux 
minutes 30 de la fin du match, 24 à 21. Ensuite un renvoi héraultais qui était pourtant trop court 
était joué par Steve Barry alors que s'il n’avait pas joué le ballon, la mêlée aurait été rendue à son 
équipe en plein milieu du terrain, mais là au contraire de cela, les rouges et bleus de l’Hérault 
vont se voir offrir une série de mêlée qui déboucha sur une pénalité au moment où la sirène 
retentissait, rien n’était gagné. Grâce à une défense acharnée des Biarrots, le jeune talonneur, 
Lucas Peyresblanques est parvenu à contester un ballon décisif pour offrir la victoire à son 
équipe. Ce succès est paradoxalement presque moins mérité qu’à Montauban le week-end passé 
où l’équipe avait perdu le match de manière rocambolesque, donc quelque part ce succès vient 
quelque peu atténuer la déception du week-end dernier. Pour l’instant, le Biarritz Olympique et 
deuxième mais cette place et à relativiser car une équipe comme Oyonnax est à deux succès en 
deux rencontres, et qui plus est, n’a toujours pas joué le moindre match à domicile. La prochaine 
rencontre du Biarritz Olympique verra les Basques se déplacer pour la première fois en terre 
normande à Rouen puisque l’an dernier ce déplacement était prévu lors de la dernière journée, 
mais une cochonnerie bien connue de tout le monde en ce moment est passée par là. Les 
Rouennais auront sans doute à cœur de réussir leur première réception du championnat après 
avoir enquiquiné l’équipe de Perpignan en Catalogne. Les promu de l’an passé ont même failli 
arracher le point de bonus défensif sur l’ultime transformation du match malheureusement pour 
eux ce coup de pied sur la sirène est passé juste à l’extérieur des poteaux. Donc méfiance requise 
pour ce match. 

En ouverture de cette journée, Provence Rugby à confirmer son statut de la seule équipe 
comptant trois victoires en trois matchs. Les Provençaux peuvent remercier leur arrière et buteur 
ainsi que Nicolas Bezy auteur du drop décisif à deux minutes de la fin du match tout comme leur 
ailier Thibault Zambelli, le seul marqueur d’essai pour les Provençaux grâce à un exploit 
personnel. De leur côté, Nevers peut avoir de gros regrets car ils possédaient six unités d’avance 
grâce à leur buteur sud-africain auteur d’un gros match au niveau des tirs au but avant de 
connaître deux échecs fatals. Valance Romans a enregistré une deuxième victoire en deux 
réceptions en dominant Carcassonne qui disputait son premier match de la saison car les Audois 
n’avaient même pas pu disputer la moindre rencontre de préparation. De leur côté, les Dromois 
ont décroché leur deuxième succès en deux réceptions pas mal pour les hommes au maillot à 
damiers qui rappelons-le, étaient sûr de redescendre avant l’arrêt brutal de la saison car ils 
n’avaient connu que trois succès en 23 matchs. Colomiers a battu Aurillac dans le Cantal, les 
hommes de la banlieue toulousaine ont tout d’abord largement dominé en profitant de 
l’indiscipline cantalienne et Alexis Palisson, ancien porteur du maillot de l’équipe de France, a 
marqué son deuxième essai en trois matchs dans cette division. Aurillac peut avoir des regrets car
les rouges et bleus du Cantal ont échoué à 2 m de la ligne lors de la dernière action du match. 
Mont-de-Marsan a chuté à domicile contre Vannes, à noter dans ce match l’indiscipline montoise 
à l’image du carton rouge infligé à leur ailier fidjien sur un véritable attentat, et pourtant les 
Landais auraient bien pu l’emporter tout comme Aurillac, ils ont échoué à quelques centimètres 
de la ligne de but. Autant dans le sud des Landes le ciel était couvert mais quasiment sans la 
moindre goutte de pluie, par contre le scénario météorologique fut tout autre dans la préfecture 
des Landes, la rencontre qui avait débuté sous le soleil s’est terminée sous des trombes d’eau en 
fin de rencontre. 



Sur les deux derniers matchs de la journée, il y a eu deux surprises, à commencer par Grenoble 
qui a concédé le match nul face à Montauban. Grâce à leur buteur Jérôme Bosviel, auteur à 
nouveau d’un festival une semaine après son récital face à Biarritz, cette performance des joueurs
du Tarn et Garonne vient peut-être relativiser un tout petit peu la déception de Biarritz d’avoir 
perdu dans la cuvette de Sapiac, ou peut-être que cela peut accentuer les regrets, à chacun sa 
lecture. Angoulême a connu un deuxième revers en trois rencontres, dont deux en Charentes, 
après s’être relancé la semaine précédente à Béziers. Oyonnax a pu s’appuyer sur la botte de 
Yoann le Bourhis pour décrocher sa deuxième victoire en autant de match en championnat et en 
plus à l’extérieur. Attention aux Jurassiens qui apparemment avançaient cacher selon les 
pronostics des entraîneurs de la division qui les voyaient certes se qualifier en fin de saison. Lors 
de la sixième journée le Biarritz Olympique ira au stade Charles Mathon pour la deuxième 
réception dans leur stade alors que le Biarritz se frottera pour la première fois à un cadore de la 
division hors de ses bases.

Place au week-end européen, même si habituellement je commence par la Grande Coupe 
d’Europe, avec les deux premiers quarts de finale du Challenge Européen. Bristol a atomisé 
Newport 56 à 21, les coéquipiers de Sémi Radradra défieront Bordeaux en Angleterre et le centre 
fidjlien, ancien Girondins, pourrait bien faire des misères à ses anciennes couleurs. Dans cette 
même partie de tableau, les Girondins ont battu Édimbourg relativement difficilement après avoir
pourtant inscrit deux essais en début de rencontre et mener 14 à 3 après un quart d’heure de jeu. 
Toutefois les Ecossais se sont réveillés en deuxième mi-temps pour échouer à neuf unités des 
Bordelais qui ont assuré leur victoire grâce à une dernière pénalité obtenue à 5 m de la ligne 
écossaise. La rage de l’ancien biarrot Maxime Lucu témoignait de leur stress en fin de match et le
demi de mêlée a apporté toute sa grinta en fin de match, un peu à l’image d’un Rory Kocott, ce 
dernier n’a pas forcément un style de jeu très fluide mais quelle volonté! Les deux premiers quart 
de finale de la Chapions Cup ont donné des surprises, à commencer par la victoire des Saracens 
sur la pelouse de Dublin contre Leinster. Les Londoniens ont réalisé un véritable exploit au vu de
leur situation extra sportive qui les a vu descendre en deuxième division pour déboires extra 
sportifs. Les hommes au maillot noir ont réalisé une première mi-temps de rêve en dominant une 
équipe quadruple tenante du titre à la mi-temps sur le score de 3 à 15. Prodigieux, même si les 
Dublinois sont revenus dans le courant de la deuxième mi-temps à quelques unités des Anglais, 
les Londoniens n’ont jamais véritablement tremblé et ils s’imposent 17 à 25. Le club anglais se 
déplacera au Racing 92 qui a battu Clermont relativement aisément. Les deux équipes ont 
confirmé leur forme assez opposée en ce début de saison malgré qu’ils aient eu la chance de 
recevoir ce quart de finale, les Auvergnats n’ont pas existé en première mi-temps où ils étaient 
menés 24 à 8 sans qu’il n’y a rien à redire. Les Franciliens ont ensuite inscrit les six premières 
unités du second acte pour un score de 30 à 8 déjà fatal aux jaunes et bleus, malgré une remontée 
intéressante Camille Lopez rata la troisième transformation des Auvergnats en se précipitant alors
qu’en réussissant ce coup de pied il aurait éventuellement pu permettre à son équipe de revenir à 
un essai transformé et de rêver à une prolongation. La qualification du Racing est tout sauf 
usurpée tant la conquête francilienne a écrasé son homologue, d’ailleurs une fois n’est pas 
coutume, le talonneur du Racing 92, Camille Chat, a été élu homme du match. Le président du 
club ciels et blanc aura la chance de vivre une demi-finale européenne après avoir raté le match 
de son équipe pour une bonne cause car il mariait sa fille. 

L’autre demi-finale de la grande coupe d’Europe nous offrira un choc absolument magnifique 
entre Toulouse et Exeter. Les Toulousains se sont débarrassés facilement de Ulster avec une ligne



de ¾ toujours aussi étincelante, à l’image de leur petite bombe sud-africaine auteur d’un très bel 
essai, et il s’est même permis de capter un ballon sur un renvoi Irlandais, pas banal pour un ailier 
de poche, tout comme un raffut au numéro huit adverse. Autre image cocasse de ce match, 
Sofiane Guitoune s'est permis le luxe de réajuster son short qui lui tombait sur les fesses en pleine
course avant d'adresse une magnifique passe pour un nouvel essai toulousain. L’adversaire des 
Toulousains sera donc l’équipe d’Exeter qui a battu Northampton sur le score de 38 à 15, 
quasiment le même tarif que le club rouge et noir dans son quart de finale. Il me tarde 
particulièrement de voir cette opposition avec le duel explosif entre Jack Nowell et Chesline 
Kolbe. Pour revenir à la petite Coupe d’Europe, l'autre club club rouge et noir s’est imposé 11 à 6
contre Lanelli et les Varois recevront en demi-finale Leicester qui n’a même pas eu besoin de 
jouer car le Castres Olympique. En effet, les Français n’ont pas eu le droit de disputer leur 
rencontre à cause de la pandémie qui touche trois joueurs du club qui n’étaient toutefois pas 
prévus pour le déplacement en Angleterre. Le club du Tarn conteste cette décision et affirme que 
tous les tests réalisés durant la semaine s’était avérés négatifs. Je trouve absolument honteux de 
ne pas permettre aux joueurs tarnais de disputer cette rencontre.

Youri Gaborit


